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1. Périmètre de l’étude bibliographique 

1.1. Objectifs de la revue de littérature d’études prospectives « eau-agriculture-
changement climatique » 

Le secteur agricole est l’un des principaux concernés par le changement climatique. En effet, c’est 

d’une part un secteur fortement contributif au changement climatique (émissions de dioxyde de 

carbone, de méthane et protoxyde d’azote notamment) qui est d’autre part fortement impacté par le 

changement climatique. Le changement climatique a notamment pour effet d’augmenter le besoin en 

eau des plantes. Par ailleurs, celui-ci impacte également la ressource en eau, qui est amenée à 

diminuer.  

Dans ce contexte, des tensions sur l’eau entre différents usages peuvent apparaitre, et il devient 

nécessaire de mettre en place des stratégies d’adaptation du secteur agricole. 

Pour répondre à ces enjeux, le Ministère de la Transition Ecologique et Solidaire (MTES) et le Ministère 

de l’Agriculture et de l’Alimentation (MAA) mettent en place des dispositifs pour accompagner des 

programmes d’action territoriaux pour une gestion équilibrée de l’eau. C’est notamment le cas de 

l’initiative PTGE, les projets de territoire pour la gestion de l’eau1.  

Ces programmes ont pour objectif d’accélérer la sobriété des usages de l’eau et de faire émerger des 

solutions adaptées aux besoins des territoires, en anticipant les impacts du changement climatique et 

en s’y adaptant. Ces PTGE sont les premiers programmes sur l’eau qui intègrent une dimension 

prospective, à la fois sur les impacts du changement climatique sur la ressource et sur les façons de 

s’y adapter.  

Or, les échanges récents entre les acteurs des PTGE et du MAA ont montré un réel besoin 

d’accompagnement et de formation des administrations publiques sur la démarche prospective2. La 

démarche prospective est une approche qui permet à plusieurs parties prenantes de se projeter dans 

plusieurs avenirs possibles via la construction de scénarios (regroupement d’un futur possible et du 

cheminement pour y parvenir). Pour Fernandez et al.3, la prospective peut être une façon de gouverner 

le présent par le futur, de mettre en scène des questionnements stratégiques. Elle est à la fois un 

appui à la décision et à l’argumentation, une occasion d’interdisciplinarité et de dialogue entre 

plusieurs parties prenantes et disciplines. Elle permet d’identifier les facteurs et processus 

d’évolution, de structurer les débats sur l’avenir, et de concevoir des compromis socialement 

acceptables.  

Cette étude tente de répondre à ce besoin, en proposant aux acteurs publics des documents de 

formation à la prospective sur les questions de gestion de l’eau en agriculture face au changement 

climatique :  

- Un jeu de fiches « Connaissances », introduisant un socle de connaissances nécessaires pour 

être en mesure de traiter ces questions ;  

- Des fiches variables sur les déterminants du système eau-agriculture-changement 

climatique, afin de donner aux pouvoirs publics des éléments prêts à l’emploi pour mener des 

prospectives sur leur territoire ;  

                                                        

1 Décrêt n°2021-795 du 23 juin 2021 relatif à la gestion quantitative de la ressource en eau et à la gestion 
des situations de crise liées à la sécheresse, 
https://www.legifrance.gouv.fr/jorf/id/JORFTEXT000043694462 
2  Ministère de l’Agriculture et de l’Alimentation, CGAEER, 2017. Eau, agriculture et changement 
climatique : Statut quo ou anticipation ? Synthèse et recommandations, rapport n°16072, 66p 
3 Sara Fernandez et al., « Prospective et tensions sur l’eau Des crises de l’eau en 2050 ? Note de 
synthèse », s. d., 11. 
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- Un guide d’utilisation des fiches, permettant à ces acteurs de se familiariser avec la méthode 

des études prospectives et leur donner les clés pour en réaliser sur leur territoire.  

 

1.2. Méthode de la revue de littérature 

Pour atteindre les objectifs mentionnés ci-dessus, une revue bibliographique des études prospectives 

existantes portant sur la gestion de l’eau en agriculture face au changement climatique a été réalisée. 

Une sélection d’études à considérer a été réalisée parmi l’univers des études prospectives. Cette revue 

de littérature a été synthétisée dans un tableau annexe, dont les éléments d’analyse sont présentés 

dans ce présent document.  

Ce travail bibliographique remplit plusieurs objectifs :   

- Fournir une liste d’études prospectives existantes sur l’évolution des systèmes agricoles et 

de la disponibilité en eau face au changement climatique ; 

- Présenter les éléments clés de ces études sous la forme d’un tableau de synthèse (tableau 

excel joint à ce document) permettant de prendre en main chaque étude et ses éléments 

essentiels ; 

- Offrir un set de fiches permettant de répliquer l’approche prospective à l’échelle d’un territoire, 

ainsi qu’un guide méthodologique (set de fiche et guide joint en annexe). 

Ainsi, cette synthèse permet aux acteurs des territoires de prendre en main rapidement le corpus 

bibliographique des études existantes sur le système « Eau-Agriculture-Changement climatique ».  
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La liste des études prospectives étudiées de façon détaillée est présentée dans le tableau ci-dessous :  

Tableau 1: Liste des études prospectives sur le système "Eau - Agriculture - Changement climatique" retenues 

Nom de l’étude Auteur Date de 
publication 

Horizon temporel Territoire étudié 

Agrimonde CIRAD, INRAE 2009 2050 Monde 

Aqua 2030 : Eau, milieux 
aquatiques et territoires durables 
2030 

Irstea, Futuribles, Acteon 2010 2030 France métropolitaine 

Livre vert du projet Climator ADEME, INRAE, Chambre Régionale d’Agriculture de Poitou-
Charentes 

2010 2050, 2070 et 
2100 

France métropolitaine 

Clim’fourrel INRAE, Meteo France, SUAMME-Languedoc Roussillon, Chambres 
d’agriculture de l’Ardèche, de l’Aveyron, Montpellier Supagro, 
IDELE 

2011 2050 Grand sud de la France 

Explore 2070 Direction de l’eau et de la biodiversité, MTES, BRL Ingénierie, 
IRSTEA, meteo France, Armines, BRGM, Présent pour l’Avenir, 
Acteon, Office international de l’eau, BIPE 

2012 2050 – 2070 France métropolitaine et 
départements d’Outre-mer.  

AFClim CEP 2012 2050 France métropolitaine 

Garonne 2050 Acteon environnement, Futuribles, Compagnie d'aménagement des 
coteaux de Gascogne (CACG), IRSTEA 

2014 2050 Bassin versant de la Garonne 

Projet R2D2 2050 MTES, CGDD, IRSTEA 2014 2050 Bassin versant de la Durance 

Adour 2050 Acteon, Futuribles, CACG 2018 2050 et 2070 Bassin versant de l’Adour et 
côtiers basques 

Projet AP3C SIDAM, IDELE, Chambres d’agriculture 2019 2050 Massif Central 

L’agriculture dans les zones 
intermédiaires et à faible 
potentiel : difficultés, ressources 
et dynamiques à horizon 2030 

Acteon, AgroSup Dijon 2019 2030 Bourgogne Franche-Comté 

Climaviande IDELE, Chambres d’Agriculture de Saône et Loire 2019 2050 Pays de la Loire, bassin 
Limousin et bassin Charolais 

Climalait IDELE, Arvalis, BTPL, Chambres d’Agriculture, INRAE, Meteo 
France 

2019 2050 Différentes zones laitières 

Agriadapt Bodensee Stiftung, Eesti Maaulikool (Estonian University of Life 
Sciences), Fundacion Global Nature, Solagro 

2020 2050 Europe 

Charente 2050 Agence de l’eau Adour-Garonne, Région Nouvelle Aquitaine En cours 2050 Charente 

Au total, 15 études ont été étudiées en détail parmi les 47 références bibliographiques recensées sur le sujet « Eau, Agriculture et Changement climatique ». 

Les autres ont été écartées car elles ne constituent pas des études prospectives à proprement parler : il s’agit soit de projets de recherche ou de rapports 

généraux sur les effets du changement climatique sur l’eau ou sur les plantes, soit de documents explicatifs de modèles quantitatifs ou donnant des sources 

de données. Plusieurs de ces études sont présentées de manière synthétiques en annexe. 
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1.3. Eléments d’analyse bibliométrique 

Parmi les 15 études prospectives sur l’eau, quelques éléments bibliométriques peuvent être observés :  

- La plupart ont été publiées entre 2010 et 2020, comme le montre la figure ci-dessous :  

 

Figure 1: Répartition des études selon leur date de publication (nombre d'études concernées)  

- L’horizon temporel principalement étudié est 2050 :  

 

Figure 2: Répartition des études selon l'horizon temporel étudié (en nombre d'études). Nb: Une étude 
peut concerner plusieurs horizons temporels 

- La plupart des études sont menées à une échelle infranationale (région ou bassin versant) :  

 

Figure 3: Répartition des études selon l'échelle territoriale à laquelle l'étude est menée  
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2. Comparaison des approches des études prospectives 

2.1. Une typologie des études prospectives 

La revue de littérature permet de distinguer trois types d’études prospectives, selon la manière d’étudier le système « Eau – Agriculture – Changement 

climatique », comme le résume le tableau ci-dessous :  

Tableau 2: Présentation des trois types d'études prospectives du système "Eau-Agriculture-Changement climatique" 

Type d’étude Prise en compte du 
changement climatique 

Prise en compte de l’eau Echelle de la 
réflexion 

Modélisation / 
Fermes 
expérimentales 

Contenu des scénarios 
prospectifs 

Etudes 
concernées 

 Etudes 
de type 1 : 
Filières 
agricoles 

Le changement 
climatique est l’une des 
composantes pouvant 
jouer dans le futur (une 
variable). 
Il est pris en compte 
uniquement à travers les 
rendements (végétaux et 
animaux) 

Pas de zoom particulier sur la gestion 
de l’eau, hormis à travers l’irrigation 

La réflexion est 
menée à 
l’échelle d’une 
filière agricole 
ou d’un territoire 
 

Pas de modélisation 
ni d’études de cas 

Les scénarios prospectifs 
incluent des éléments sur la 
gouvernance, le changement 
de pratiques agricoles, les 
débouchés. 
Ils cherchent à répondre à des 
enjeux plus larges que les 
impacts du changement 
climatique 

Prospective 
lait Jura AOP, 
Prospective 
zones 
intermédiaires
, Agrimonde 

 Etudes 
de type 
2 : 
Agricultu
re et 
changem
ent 
climatiqu
e  

Les impacts du 
changement climatique 
sont traduits à travers 
des indicateurs agro-
climatiques. Ils intègrent 
différents types d’impacts 
(rendements, cycles 
culturaux, pression 
parasitaire, etc.)  

La disponibilité de l’eau de pluie est 
quantifiée, mais pas la quantité d’eau 
disponible dans le milieu pour 
l’irrigation (provenant des cours d’eau 
ou des nappes) 
La gestion de l’eau est prise en compte 
à travers l’irrigation, mais aussi les 
autres pratiques agricoles ayant un 
impact sur la réserve utile des sols et le 
stockage de l’eau.  

La réflexion est 
menée à 
l’échelle de la 
parcelle et/ou 
de l’exploitation 
agricole, ou 
encore d’une 
unité de 
production 
homogène 
(territoire) 

Selon les études, 
modélisation des 
impacts du 
changement 
climatique (Livre 
Vert du projet 
Climator, Climalait, 
Climaviande, 
Climfourel) ou 
études de cas 
(AFClim, AgriAdapt) 

Les scénarios prospectifs sont 
soit centrés sur les impacts du 
changement climatique (Livre 
Vert du projet Climator, 
AFClim), soit sur les mesures 
d’adaptation (AgriAdapt, 
Climalait, Climaviande, 
Clim’Fourrel) 
 

AgriAdapt 
Climalait, 
Climaviande, 
Clim’fourrel, 
Livre Vert du 
projet 
Climator, 
AFClim,  
Projet AP3C 

 
 

Etudes 
de type 
3 : Eau et 
changem
ent 
climatiqu
e 

Les impacts du 
changement climatique 
sont d’abord étudiés sur 
la ressource en eau. Sur 
l’agriculture, seuls les 
impacts sur les 
rendements sont 
considérés. 

Les études sont centrées sur la 
disponibilité en eau pour l’ensemble des 
usages, et pas uniquement l’agriculture. 
La question de la répartition est ainsi 
posée entre l’alimentation en eau 
potable (AEP), les prélèvements pour 
l’industrie, l’agriculture, et le maintien 
de débits minimums 

Les études sont 
menées à 
l’échelle d’un ou 
de plusieurs 
bassins 
versants 
 

Les études incluent 
une modélisation de 
la ressource en eau 
face au changement 
climatique 
(ressources 
profondes et 
superficielles) 

Les scénarios prospectifs 
incluent les impacts du 
changement climatique sur la 
ressource en eau, et des 
modifications de prélèvements 
en eau des différents secteurs 
mentionnés ci-dessus 
(agriculture inclue) 

Explore 2070, 
Aqua 2030, 
Adour 2050, 
Garonne 2050, 
Charente 
2050,, R2D2 
2050 
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La distinction proposée de ces trois types d’études est importante. En effet, elle permet de mieux 

comprendre le périmètre de chacune, et les aspects les moins étudiés dans chaque cas. Par ailleurs, 

elles font toutes appel à des méthodologies différentes, comme expliqué dans le paragraphe suivant.   

Parmi les 15 études étudiées, la répartition des études entre ces différents types est la suivante :  

 

Figure 4: Répartition des études en fonction du type d'approche identifiée (en nombre d'études)  

 

2.2. Méthode de chaque type d’étude  

L’ensemble des études prospectives étudiées ont une méthodologie qui regroupe plusieurs grandes 

étapes :  

1. Un diagnostic de la situation initiale 

2. Des projections climatiques 

3. Une formulation de scénarios prospectifs 

Dans certains cas, d’autres étapes peuvent être rajoutées : 

4. Une évaluation d’impacts des scénarios 

5. Un choix de scénarios les plus souhaitables 

6. Des recommandations de politiques publiques permettant de les atteindre. 

Les périmètres des trois types d’études étant différents, ces étapes ne sont pas réalisées de la même 

façon. Nous présentons ci-dessous le détail de chaque approche, en soulignant ce qui les distingue, et 

notamment comment les composantes « eau », « agriculture » et « changement climatique » sont 

prises en compte.  

2.2.1. Méthodologie des études « Filières agricoles » (type 1) 

Dans les études « filières agricoles », la méthode est celle d’une prospective « classique ».  

Le diagnostic de la situation initiale comprend :  

- Une description rapide de la situation de départ (souvent actuelle) : description de la filière 

agricole, du territoire concerné et de quelques éléments technico-économiques structurants 

(pratiques agricoles si spécifiques, volumes concernés, principaux débouchés…) 

- Une réflexion autour des variables du système : le choix et l’étude des variables permet de 

caractériser le système, et pose du même coup les limites de ce qui est étudié dans les 

scénarios prospectifs et ce qui ne l’est pas. L’identification et le choix des variables clés est 

réalisé grâce à l’intervention de groupes prospectifs.  

Dans un second temps, les variables définies sont étudiées selon la méthode des fiches variables. En 

particulier, les évolutions passées des variables et des facteurs qui l’influencent sont étudiées, puis 

des hypothèses sur les futurs possibles de chaque variable sont proposées.  

3

6

7

Type de prospective identifiée

Type 1: Filières agricoles

Type 2: Agriculture et changement climatique

Type 3: Eau et changement climatique
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L’une de ces variables est le changement climatique. Il est étudié soit en tant que tel (prospective Lait 

AOP comté), soit en tant que facteur d’influence de la variable résilience économique des exploitations 

(Etude zones intermédiaires). Dans les deux cas, le changement climatique est étudié sans rentrer 

dans le détail : les principales tendances passées sur le niveau de précipitations et les températures 

moyennes sont présentées, sans plus d’indicateurs chiffrés ni modélisations sur le futur. Les 

hypothèses sur le futur concernent la capacité des exploitations à s’adapter.  

Les variables les plus fréquentes pour ce type d’études sont :  

- Des variables liées à la consommation (attentes des consommateurs, alimentation, …) 

- Des variables liées à la gouvernance de la filière (acteurs impliqués, objectifs de la filière, 

modes de prise de décision, …) 

- Des variables technico-économiques de description de la filière (volumes de production, prix, 

marges, débouchés, …) 

En s’appuyant sur ces fiches variables, chaque groupe prospectif combine les hypothèses possibles 

pour construire des micro-scénarios, et les associent pour en faire des macro-scénarios cohérents.  

2.2.2. Méthodologie des études « Agriculture et changement climatique » (type 2) 

Dans les études « Agriculture et changement climatique », le diagnostic de la situation initiale se 

concentre sur le système agricole.  

Lorsqu’il s’agit d’études à l’échelle de l’exploitation agricole, les éléments principaux sont les suivants :  

- Assolement 

- Cheptel 

- Type de productions 

Dans un second temps, les évolutions climatiques passées sont décrites, et des projections futures 

sont réalisées sur les variables température et précipitations.  

Le plus souvent, un bilan hydrique du système ou des cultures concernées est réalisé, avec un calcul 

de l’évapotranspiration potentielle (ETP) et du bilan Pluies – ETP. Le cas échéant, d’autres indicateurs 

agro-climatiques peuvent être étudiés (concentrations en CO2 dans Climaviande, radiation globale, 

épisodes de sécheresse, i.e. absence de pluies sur une certaine période). Des projections peuvent être 

faites sur le décalage de calendrier cultural (Livre Vert Climator, Climaviande, Climalait). Certaines 

études utilisent des modèles externes sur la pousse de certains végétaux (modèle STICS dans 

Climaviande).  

Le bilan global de ces informations est traduit en rendement global pour la production.  

Dans un troisième temps, des scénarios prospectifs sont formulés, qui sont une proposition de 

solutions d’adaptation à l’échelle de l’exploitation : nouvel assolement, nouveaux itinéraires techniques 

(calendrier cultural ou de pratiques agricoles). Dans les études considérées ici, ce travail est souvent 

mené par des experts techniques agricoles. 

L’étude AFClim fait exception à cette règle. Sa méthodologie est un peu particulière, puisqu’elle se 

base sur des cas-types, comme l’ensemble des études de type 2. Dans un second temps, des 

propositions de scénarios prospectifs sont réalisés par des groupes prospectifs, mais sur des 

variables de contexte international. Enfin, l’étude croise les différents scénarios d’impacts du 

changement climatique aux différentes évolutions internationales, et en déduit les conditions de 

réalisation de telle ou telle adaptation.  

2.2.3. Méthodologie des études « Eau et changement climatique » (type 3) 

Dans un premier temps, un modèle quantitatif sur la ressource en eau disponible au long de l’année 

est développé, et constitue le diagnostic de la situation initiale. Le modèle est construit de la manière 

suivante :  
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- Etude du changement climatique (évolutions passées et projections futures) 

- Traduction de ces impacts sur la ressource en eau dans le futur :  

o Hydrologie superficielle : cours d’eau ;  

o Hydrologie profonde : nappes phréatiques.  

- La ressource disponible dans le futur est ensuite confrontée aux besoins de prélèvement en 

eau. Ces prélèvements sont, par construction, les variables des scénarios prospectifs ensuite 

proposés. Ils incluent notamment : 

o Besoins en eau pour l’alimentation en eau potable (AEP) ; 

o Besoins en eau pour l’industrie ; 

o Besoins pour l’énergie ;  

o Besoins en eau pour l’agriculture ; 

o Maintien du bon état écologique des cours d’eau.  

Ces usages de l’eau sont définis selon une hiérarchie, qui est celle de l’ordre présenté ci-dessus.  

Dans un second temps, plusieurs scénarios de prélèvements sont proposés, grâce à une consultation 

des parties prenantes du monde de l’eau et de l’agriculture. Les scénarios prospectifs font ensuite 

l’objet d’une ou plusieurs évaluations d’impacts (économique, environnemental, etc.) 

D’autres impacts peuvent être étudiés, notamment socio-économiques (coût économique des 

scénarios), comme dans Adour 2050, Garonne 2050. Les probabilités d’occurrence peuvent elles-aussi 

être étudiées.  

Ces études d’impacts permettent de définir un ou plusieurs scénarios considérés comme les plus 

souhaitables. Sur cette base, des recommandations de politiques publiques peuvent alors être 

formulées.  

Enfin, dans certaines études, les scénarios peuvent être traduits en impacts sur le paysage, à travers 

la réalisation de blocs diagrammes illustrant l’intégration paysagère des différents scénarios 

proposés (Aqua 2030).  

 

2.3. Consultation des parties prenantes  

Le plus souvent, les études prospectives font intervenir une consultation d’acteurs lors de la définition 

des scénarios prospectifs. Appelés « groupes prospectifs », ils sont consultés à chaque étape de la 

mise en place des scénarios, en particulier pour réaliser les arbitrages.   

2.3.1. « Filières agricoles » 

La composition de ces groupes prospectifs et leur rôle au sein de l’étude diffèrent selon les trois types 

d’études présentées ci-dessus.  

Dans les études de type 1, centrées sur les filières agricoles, les groupes prospectifs sont constitués 

de membres représentatifs des acteurs des filières :  

- Représentants du monde agricole en majorité : agriculteurs, syndicats agricoles, Chambres 

d’Agriculture, instituts techniques, représentants de l’administration ;  

- Représentants de l’aval des filières : coopératives, transformateurs, représentants des 

consommateurs ;  

- Représentants du monde de la recherche.  

Ces études ayant une méthodologie de prospective « classique », les groupes prospectifs sont 

consultés à toutes les étapes clés de la mise en place des scénarios :  

- Choix des variables clés 

- Choix des micro-scénarios 

- Choix des macro-scénarios.  
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Globalement, le choix des macro-scénarios revient à consulter les acteurs sur les futurs possibles de 

leur filière.  

2.3.2. « Agriculture et changement climatique » 

Dans les études de type 2, centrées sur le système « Changement climatique – Agriculture », il n’y a 

pas de consultation de parties prenantes à proprement parler. Les études sont portées par différents 

acteurs : des représentants de la filière agricole (Chambres d’Agriculture), des instituts techniques, 

des institutions du monde de la recherche (INRAE notamment), avec un appui fréquent de Météo 

France.  

Les études Climalait, Climaviande et Climfourel se basent sur des cas types élaborés sur la base des 

réalisés observées sur le terrain, avec des projections sur des modèles élaborés et utilisés 

conjointement par les auteurs des études prospectives, les instituts techniques et les instituts de 

recherche.  

Le Livre Vert Climator, quant à lui, est un document élaboré uniquement par un institut de recherche, 

l’INRAE, en collaboration avec l’ADEME.  

Enfin, le projet AgriAdapt, mené à une échelle européenne, est le seul document qui fait une synthèse 

de retours d’expérience de la mise en place de mesures d’adaptation au sein des exploitations.  

2.3.3. « Eau et changement climatique » 

Enfin, les études de type 3, centrées sur le système « Changement climatique – eau » font également 

appel à des groupes prospectifs. Toutefois, la composition de ces derniers est différente des études 

de type 1, car ils rassemblent les parties prenantes liés aux différents usages de l’eau :  

- Représentants du monde de l’eau : Agences de l’eau, OFB, associations environnementales, 

think tanks ;  

- Un représentant du monde agricole : le plus souvent un représentant d’une Chambre 

d’Agriculture ;  

- Un représentant du monde de l’énergie : EDF notamment ;  

- Plusieurs représentants du monde de la recherche, parfois spécialisé sur les thématiques de 

l’eau (Ifremer). 

Dans ces études prospectives, le côté « offre en eau » des scénarios prospectifs est fourni par le 

modèle. Les membres des groupes prospectifs ont ainsi pour rôle de proposer des scénarios 

d’utilisation de l’eau. En même temps que l’objectif de définition de scénarios, ces ateliers sont 

également une occasion de rassembler un ensemble de parties prenantes du territoire et d’initier un 

dialogue sur les futurs possible de l’utilisation de l’eau. 

Dans un second temps, la confrontation de ces hypothèses de prélèvements aux conséquences sur la 

ressource, et éventuellement aux conséquences socio-économiques qui en découlent, permet de 

dégager des scénarios plus souhaitables que d’autres. Ce travail donne ainsi une autre dimension à 

ce travail de prospective, car il permet de créer une vision partagée du futur par les usagers de l’eau, 

et de réfléchir aux conditions de l’atteinte de ces scénarios.  
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2.4. Bilan – comparaison des méthodologies des différentes études  

Le tableau ci-dessous résume les grandes lignes de la méthodologie pour chacune de ces grandes étapes :  

Tableau 3: Comparaison des méthodes prospectives dans les trois types d'études 

Etapes de la 
prospective 

Etudes « filières agricoles » Etudes « Agriculture et changement 
climatique » 

Etudes « Eau et changement climatique » 

Eléments 
contenus 
dans le 
diagnostic 
initial 

Diagnostic qualitatif de la situation des filières, 
qui comprend les informations suivantes :  
Types de produits 
Eléments géographiques : carte, nombre 
d’agriculteurs concernés ; 
Eléments technico-économiques : quantités 
produites, prix, éventuellement éléments sur 
l’assolement type/ les pratiques agricoles ; 
Type de gouvernance pour la filière ;  
Le cas échéant, quelques éléments de cadrage 
sur le territoire concerné (démographie, emploi), 
permettant de faire le lien avec d’autres enjeux. 

Etablissement de « cas-types » agricoles, soit 
à partir de retours d’expérience (suivi de 
fermes dans AgriAdapt), soit à partir de 
modèles types, construits à minima grâce aux 
données suivantes :  
De surfaces, d’assolement et de rotations 
types ;  
De taille de troupeau et de production (nombre 
d’UGB, de mères, quantités de lait/viande 
produite) ;  
Nombre d’unité de travail annuel (UTA).   
 

Etablissement d’un modèle quantitatif sur l’eau, en fonction 
de données d’offre et de demande en eau. 
Les paramètres de l’offre sont :  
Des données d’hydrologie superficielle (débits, à l’étiage 
notamment) ;  
Des données d’hydrologie profonde (niveaux piézométriques 
des nappes) ne sont abordées que dans Explore 2070. 
Les composantes de la demande sont les prélèvements en 
eau pour :  
L’alimentation en eau potable (AEP) ;  
Les quantités irriguées ;  
Les quantités d’eau retenues par les ouvrages de stockage ;  
Les prélèvements industriels. 
Les débits sont ensuite comparés avec ceux qui sont 
nécessaires au maintien du bon état écologique des cours 
d’eau, définis par la DCE4.  

Projections 
climatiques 

Les évolutions passées du changement 
climatique sont analysées de manière 
globale (tendance d’évolution mais pas 
d’éléments sur l’intensité du changement).  
Les micro-scénarios prospectifs liés à cette 
variable concernent la capacité de résilience des 
exploitations agricoles.   

Une étude de l’évolution récente du climat est 
présentée, et des projections sont faites selon 
différents scénarios.  
Les évolutions climatiques sont ensuite 
traduites en impact sur les exploitations. En 
particulier, un bilan hydrique est 
systématiquement réalisé :  
Modélisation de l’Evapotranspiration maximale 
(ETM) ; 
Calcul de l’évolution de la réserve utile. 
D’autres indicateurs agro-climatiques 
permettent ensuite de compléter ces 
informations (nombre de jours échaudant ou 

Les évolutions du climat sont intégrées dans le modèle de la 
ressource en eau. Celui-ci est construit de la manière 
suivante :  
Projections climatiques 
Traduction des impacts du changement climatique sur la 
ressource en eau (hydrologie profonde et superficielle) 
Construction de scénarios prospectifs sur les composantes 
de la demande en eau 
Traduction en impacts sur la ressource : comparaison avec 
les débits d’étiage requis. 
 
 
 

                                                        

4  Directive 2000/60/CE du Parlement européen et du Conseil du 23 octobre 2000 établissant un cadre pour une politique communautaire dans le domaine de l'eau, https://eur-

lex.europa.eu/LexUriServ/LexUriServ.do?uri=CELEX:32000L0060:FR:HTML 
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de gel par exemple, nombre de jours chauds 
pour les animaux…).  

  

Utilisation 
de micro et 
macro-
scénarios 

Oui grâce à l’intervention de parties prenantes Non, pas à proprement parler.  
Plutôt proposition d’adaptations au 
changement climatique 

Oui, sur la base de consultations avec les parties prenantes 

Composition 
et rôle des 
groupes 
prospectifs 

Participation aux débats et à la constitution d’un 
futur commun pour la filière. 

 Participation au débat et à la construction d’un futur commun 
pour le territoire d’étude. 

Evaluation 
d’impacts 
des 
scénarios 

Oui sur des facteurs économiques liés à la 
filière : volumes produits, nombre d’exploitations 
agricoles, et parfois d’autres indicateurs (SAU, 
pratiques agricoles, prix de vente…).   

Non Oui : Evaluation des impacts sur l’eau (quantité et parfois 
qualité et biodiversité) 
Evaluation socio-économique 

 

Il apparaît donc que ces trois types d’études répondent à des objectifs différents.  

Les études « filière agricole » et « eau et changement climatique » constituent des occasions privilégiées de rencontres entre acteurs d’un même territoire 

ou d’une même filière agricole. En ce sens, elles permettent de faire échanger les parties prenantes sur les futurs possibles de ces-derniers, d’échanger sur 

les difficultés actuelles ou prévisibles, voire même de décider collectivement d’une direction commune pour le territoire ou la filière. Toutefois, ces études ne 

proposent pas explicitement de solutions techniques à mettre en œuvre ; la réflexion est collective, elle peut s’appuyer sur des experts qui proposent des 

pistes d’évolution, mais la décision des scénarios revient aux acteurs eux-mêmes. La faisabilité technique des scénarios élaborés et leur adéquation aux 

contraintes environnementales ne sont que secondaires, l’essentiel étant l’échange et l’implication des parties prenantes.  

Les études « Agriculture et changement climatique » permettent, elles, de fournir des réponses précises aux enjeux rencontrés par les agriculteurs en lien 

avec le changement climatique (et donc le changement de disponibilité de la ressource en eau). Toutefois, les solutions techniques peuvent risquer d’être 

« hors-sol » car non élaborées par des acteurs de terrain. De plus, l’impact de ces mesures d’adaptation n’est pas traduit au niveau de la ressource, et il 

existe donc un risque que celles-ci ne suffisent pas à rétablir un bon équilibre entre l’offre en eau et les prélèvements. Cela est d’autant plus vrai que ces 

études sont centrées sur le secteur agricole, et que des efforts provenant uniquement de ce secteur peuvent ne pas être suffisants. 

Si la typologie proposée nous semble pertinente pour épauler les acteurs d’un territoire souhaitant s’investir sur les sujets eau-agriculture-changement 

climatique, elle ne constitue pas un cadre parfait englobant toutes les approches possibles. C’est l’hybridation de ces méthodologies qui permet probablement 

de répondre au mieux aux enjeux d’un territoire précis, avec des moyens contraints. 
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3. Analyse des scénarios rencontrés 

Les scénarios développés dans les études étudiées ici constituent le cœur de la prospective. Ce sont 

des projections du fonctionnement du système d’étude dans le futur, plus ou moins précises, qui posent 

des directions claires dans l’arbitrage des tensions actuelles révélées sur le système d’étude. 

3.1. Méthode d’analyse des scénarios 

Comme expliqué précédemment, les études de type 2 (qui concernent le changement climatique et 

agriculture) ne proposent pas à proprement parler des scénarios prospectifs, mais plutôt une liste de 

mesures d’adaptation des exploitations agricoles. Ces études ne sont donc pas inclues dans cette 

partie.  

De même, les études de type 1 (centrées sur les filières agricoles) ne sont pas traitées dans cette 

analyse transverse. En effet, bien qu’elles formulent des scénarios prospectifs en tant que tels, ces 

scénarios concernent d’avantage l’impact sur les conditions technico-économiques des filières et 

leurs débouchés que la gestion de l’eau.  

Ainsi, la comparaison des scénarios prospectifs est réalisée sur les études de type 3, centrées sur les 

impacts du changement climatique et l’eau.  

Les scénarios prospectifs rencontrés sont analysés au regard des grandes variables structurant les 

études de type 3 :  

- Les scénarios climatiques considérés, qui sont intégrés aux modèles hydrologiques et 

déterminent les données d’offre en eau ;  

- Des éléments de contexte international, déterminant le contexte socio-économique général 

dans lequel s’inscrivent les scénarios ;  

- Des éléments de politique énergétique et sur le développement des énergies renouvelables. 

Ces paramètres influencent les besoins en eau pour la recharge des ouvrages de stockage 

hydraulique ; ainsi que la nécessité d’un maintien d’un débit minimal pour assurer le 

refroidissement des centrales nucléaires ; 

- Des éléments de contexte socio-démographique national ou local, et en particulier la 

démographie, l’emploi et le mode d’urbanisation. Ces éléments influencent les prélèvements 

en eau pour l’alimentation en eau potable, les systèmes d’assainissement. La situation 

économique des territoires impacte également les prélèvements nécessaires à l’activité 

industrielle ;  

- Des éléments concernant la gouvernance locale de l’eau : prix de l’eau, prélèvements 

autorisés pour l’irrigation ;  

- Des éléments concernant l’évolution des systèmes agricoles et l’évolution des prélèvements 

en eau pour l’irrigation ;  

- La traduction de l’ensemble des prélèvements sur l’environnement : l’état quantitatif et 

qualitatif des cours d’eau et la biodiversité ;  

- Dans certaines études à l’échelle régionale, une traduction des impacts de l’environnement 

sur l’activité économique liée au tourisme (balnéaire en particulier) est proposée.  

Les scénarios climatiques considérés dans les études avec des scénarios prospectifs se basent sur 

les scénarios RCP 4.5 (équivalent B1)5 et RCP 6.0 (équivalent A1B)6 du GIEC (et ne varient pas selon le 

                                                        

5 Ce scénario prévoit une hausse probable de 1,8° des températures d’ici 2100 par rapport aux températures de la fin du XXème 
siècle.  
6 Ce scénario prévoit une hausse probable de 2,8° des températures d’ici 2100 par rapport aux températures de la fin du XXème 
siècle. 
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type de scénario exploratoire proposé) tandis que les études sans scénarios prospectifs se basent 

plus souvent sur le scénario le plus pessimiste du GIEC (RCP 8.5 équivalent A2)7.  

3.2. Scénario tendanciel 

Le scénario tendanciel est présent dans l’ensemble des études. Il est caractérisé de la façon suivante :  

Tableau 4: Résumé des hypothèses du scénario tendanciel 

 Description du scénario : 
Scénario tendanciel : tension entre économie et environnement 

Contexte international Arbitrages socio-économiques qui prévalent sur la préservation de 
l’environnement.  

Démographie et population Augmentation tendancielle de la population.  

Urbanisation Poursuite de l’étalement urbain.  

Situation économique 
française et emplois 

Croissance faible, taux d’emploi maintenu, mais la précarité et les inégalités 
augmentent.  

Situation énergétique L’énergie reste chère et sa consommation croissance. En France, le mix 
énergétique est globalement stable avec une légère réduction des énergies 
fossiles conventionnelles.   

Gouvernance de l’eau et 
prix 

Le prix de l’eau augmente.  

Prélèvements Alimentation 
Eau Potable (AEP) 

Les prélèvements AEP par habitant diminuent en moyenne. Cette diminution 
compense l’augmentation de la population : les prélèvements globaux diminuent 
légèrement.  

Prélèvements industriels Baisse lente des pollutions industrielles.  

Adaptations de 
l’agriculture et 
prélèvements en eau 

Coexistence de deux stratégies de production différenciées entre une 
production intensive et une production extensive avec peu d’intrants.  
Construction de stockages (retenues collinaires, bassines), financées par les 
Agences de l’Eau mais qui ne sont pas suffisantes pour réduire les 
prélèvements agricoles. Augmentation globale des prélèvements et des 
pollutions diffuses agricoles.  

Impacts environnementaux Les objectifs de la DCE ne sont globalement pas atteints malgré des progrès 
sensibles localement de réduction des pollutions et des prélèvements.  

Tourisme Scénario neutre à positifs sur le tourisme selon les zones.  

 

3.3. Scénarios de rupture 

Les études prospectives étudiées proposent plusieurs scénarios de rupture par rapport aux évolutions 

tendancielles. La présence de ces différents scénarios de rupture dans les études est présentée dans 

le tableau en annexe.  

3.3.1. Scénario « Crise de l’eau »  

Un premier scénario de rupture présent dans les études prospectives est le scénario de « crise ». Il 

se caractérise par une augmentation des prélèvements coûte que coûte, au détriment des impacts 

environnementaux. Les principales hypothèses sont résumées dans le tableau ci-dessous :  

Tableau 5: Résumé des hypothèses du scénario "Crise de l'eau" 

 Description du scénario : 
Développement des infrastructures de stockage pour augmenter les 
prélèvements 

Contexte international Economie mondiale enfoncée dans une crise profonde qui dure. Dépenses 
publiques limitées. Augmentation des prix de l’énergie. Selon les scénarios, 
diminution ou augmentation des aides PAC.   

Démographie et population Population en croissance tendancielle. 

Urbanisation Double dynamique :  
Etalement des centres urbains 

                                                        

7 Ce scénario prévoit une hausse probable de 3,4° des températures d’ici 2100 par rapport aux températures de la fin du XXème 
siècle. 
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Dépeuplement des territoires plus éloignés.   

Situation économique 
française et emplois 

Précarité et accroissement des inégalités. Baisse générale du budget de l’Etat.  

Situation énergétique Développement des énergies renouvelables et augmentation de l’autonomie 
énergétique pour pallier à la hausse des prix de l’énergie.  

Gouvernance de l’eau et 
prix 

Délégation d’une partie des compétences aux collectivités locales, avec moins de 
budget. Par conséquent, pression réglementaire moins forte sur l’eau et moins 
de contrôles. Le prix de l’eau cherche à être maintenu, ce qui se traduit par moins 
d’entretien des infrastructures.  

Prélèvements Alimentation 
Eau Potable (AEP) 

Prélèvements en eau globalement constants, avec une augmentation de la 
population mais une économie d’eau par habitant.  
Peu d’entretien des réseaux, la qualité de l’eau diminue. Développement du 
stockage et de l’assainissement individuel, et pollutions locales.  
Pression accrue sur les nappes phréatiques. Parfois, des transferts interbassins 
sont envisagés (Adour 2050).  

Prélèvements industriels Selon les scénarios, les prélèvements restent constants (Garonne 2050) ou 
diminuent, en lien avec la délocalisation des entreprises (Aqua 2030).  
En revanche, la baisse des contrôles augmente les risques de pollutions locales. 

Adaptations de 
l’agriculture et 
prélèvements en eau 

En réponse au contexte de crise mondiale, aux prix forts de l’énergie et au 
manque d’eau, l’agriculture se tourne vers des objectifs d’autosuffisance 
alimentaire et d’approvisionnement local.  
Les exploitations se tournent vers des pratiques nécessitant moins de 
prélèvements en eau, d’achat d’intrants et d’investissements : extensification de 
surfaces, diminution des surfaces irriguées voire des surfaces cultivées.  
Cette dynamique s’accompagne d’une diminution du revenu agricole.   

Impacts environnementaux Nombreux prélèvements sans contrôle, ce qui provoque une baisse des débits 
annuels et d’étiage. De plus, augmentation des pollutions (notamment des 
particuliers).  
Au global, de forts impacts sur les milieux et la biodiversité, dégradation des 
milieux aquatiques.   

Tourisme Diminution du tourisme en lien avec la baisse de la qualité de l’eau 

 

3.3.2. Scénario « Développement économique coûte que coûte » 

Un autre scénario a pu être identifié dans les études prospectives, appelé « Développement 

économique coûte que coûte », similaire au scénario « Crise de l’eau » dans l’idée de crise mais 

sensiblement différent.  

Dans ce scénario, les échanges internationaux sont entièrement libéralisés. Les marchés sont volatils, 

et il existe des fortes tensions sur les matières premières. Les négociations internationales sur les 

politiques climatiques et sur l’environnement n’ont pas progressé.  

Dans ce scénario, les prélèvements continuent d’être importants, à la fois pour l’alimentation en eau 

potable, l’industrie et l’agriculture. En ce sens, il ressemble fortement au scénario « Crise », dans le 

sens où les impacts sur l’environnement sont importants.  

En revanche, contrairement au scénario « Crise », l’agriculture ne s’adapte pas et reste fortement 

consommatrice d’eau.  

 

3.3.3. Scénario « Sobriété des usages de l’eau » 

Le scénario « sobriété des usages de l’eau peut être résumé de la façon suivante :  

Tableau 6: Résumé des hypothèses du scénario "sobriété des usages de l'eau" 

 Description du scénario : 
Sortie de crise, sobriété des usages de l’eau (= diminution des prélèvements), 

intégration des valeurs et du fonctionnement des écosystèmes 

Contexte international Suite à plusieurs catastrophes naturelles et industrielles majeures, la société dans 
son ensemble prend conscience des enjeux liés à l’environnement. Cette prise de 
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conscience s’effectue à tous les niveaux : via des accords internationaux, des 
politiques nationales et dans l’opinion publique. La valeur des écosystèmes est 
socialement, culturellement et économiquement intégrée.  
Les modes de consommation se tournent vers la sobriété.  

Démographie et 
population 

Augmentation démographique.  

Urbanisation Respect des règles d’urbanisme, aménagement du territoire guidé par la prise de 
conscience écologique (logique de déplacements courtes distances, densification 
des centres).   

Situation économique 
française et emplois 

Maintien de l’emploi dans les villes. 

Situation énergétique Tensions sur les prix de l’énergie. Investissements publics qui se tournent vers le 
développement des énergies renouvelables. 

Gouvernance de l’eau et 
prix 

Politiques de l’eau fortement intégrées. Forte augmentation des prix de l’eau donc 
baisse des prélèvements et des pollutions diffuses. Forte ambition des décideurs à 
maintenir des débits d’étiage.  

Prélèvements 
Alimentation Eau Potable 
(AEP) 

 

Prélèvements industriels  

Adaptations de 
l’agriculture et 
prélèvements en eau 

Forte demande d’une alimentation de qualité avec diminution de la quantité de viande. 
Début de la transition qui démarre avec une concurrence entre les débouchés 
alimentaires et énergétiques de l’agriculture, en lien notamment avec les prix élevés 
de l’énergie. Petit à petit, développement d’une agriculture à forte performance 
environnementale. Entre autres, passage à des variétés adaptées à la sécheresse. 
Les filières agro-alimentaires s’orientent vers des demandes régionales. Selon les 
scénarios, diminution de l’irrigation ou augmentation (lorsque forte augmentation du 
foncier agricole, pour R2D2 uniquement). 

Impacts 
environnementaux 

Qualité de l’eau non dégradée, maintien d’une grande partie des services paysagers, 
récréatifs et économiques. Toutefois, une continuité écologique pas complètement 
préservée, au vu de l’exploitation au maximum du potentiel hydroélectrique.   

Tourisme  

 

3.3.4. Scénario « Technologies environnementales » 

Le scénario « technologies environnementales » peut être résumé de la façon suivante :  

Tableau 7: Résumé des hypothèses du scénario "Technologies environnementales"  

 Description du scénario : 
Croissance économique avec technologies environnementales 

Contexte international Développement d’industries de technologies « vertes » qui permettent de 
répondre aux enjeux environnementaux et de préserver les milieux.  
Sensibilisation des ménages suite à une intensification des évènements 
climatiques extrêmes et consentement à payer pour l’environnement. Les 
politiques environnementales bénéficient de budgets conséquents.  

Démographie et 
population 

Population française en croissance forte (ou tendancielle selon les prospectives 
régionales).  

Urbanisation Les SCOT prennent en compte les SDAGE. La population se situe à proximité des 
grands bassins économiques urbains. La pression foncière est forte.  

Situation économique 
française et emplois 

Relance économique portée par une politique d’exportation sur les activités 
technologiques. La croissance économique se maintient ainsi que le taux 
d’emploi, et les revenus augmentent.   

Situation énergétique Pas de changement majeur du mix énergétique, hormis un développement 
important des ENR dont le taux passe à 25% en 2030, puis à plus de 50% en 2050.  

Gouvernance de l’eau et 
prix 

Le prix de l’eau augmente et permet d’effectuer des investissements sur l’AEP et 
l’assainissement. Par ailleurs, la pression fiscale sur les prélèvements et les 
rejets de polluants s’accroit pour tous les acteurs. 
Les espaces de fonctionnement des grands fleuves sont préservés par la 
technologie (bâtiments sur pilotis) ou recréés (déplacement du lit).  
Développement de nombreuses infrastructures sur le territoire (digues, 
aménagement pour la navigation, etc.) via un financement par une fiscalité sur 
l’environnement. 
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Prélèvements 
Alimentation Eau Potable 
(AEP) 

Création de nouvelles ressources grâce à de nouvelles technologies (eaux usées, 
dessalement de l’eau de mer), et de l’énergie produites par les énergies 
renouvelables en plein développement.  

Prélèvements industriels Réduction de la consommation, diminution des rejets et de leur pollution.  

Adaptations de 
l’agriculture et 
prélèvements en eau 

Diversification des productions dans les exploitations agricoles.   

Impacts 
environnementaux 

Espaces de fonctionnement des grands fleuves sont préservés par la technologie 
(bâtiments sur pilotis) ou recréés (déplacement du lit). Les objectifs de la DCE 
sont atteints en grande partie grâce à des mesures de compensation.  

Tourisme  

 

3.3.5. Scénario « Local » 

Le scénario « local » peut être résumé de la façon suivante :  

Tableau 8: Résumé des hypothèses du scénario "Local" 

 Description du scénario : 
Gouvernance décentralisée, forte hétérogénéité entre territoires 

Contexte international Sensibilisation accrue aux préoccupations environnementales suite à une 
intensification des évènements climatiques extrêmes. Sortie de crise pas un 
mouvement général de décentralisation et de relocalisation, en France comme en 
Europe. Croissance mondiale faible et marquée par des épisodes de récession. 
Echec du niveau étatique, le régional et le local prédominent. Un schéma de type 
« Länder » à l’allemande se met en place.  
Les régions françaises sont en charge de la plupart des politiques sectorielles, 
notamment dans les domaines de l’agriculture et de la forêt. 

Démographie et 
population 

 

Urbanisation Zones urbaines densifiées, limitation des dynamiques de périurbanisation et de 
mitage.   

Situation économique 
française et emplois 

Des déséquilibres économiques peuvent exister entre régions et créer des 
tensions.  

Situation énergétique Le système énergétique est fortement décentralisé, des efforts sont faits sur le 
développement des ENR et sur la sobriété. 
Globalement, les émissions de GES diminuent du fait d’un ralentissement de 
l’économie mondiale.  

Gouvernance de l’eau et 
prix 

Les collectivités locales adoptent des politiques différenciées en matière de prix 
de l’eau, qui peuvent conduire à une légère hausse de la consommation ou une 
baisse.  

Prélèvements 
Alimentation Eau Potable 
(AEP) 

Les situations sont hétérogènes selon les régions, à la fois en ce qui concerne les 
prélèvements et l’épuration.   

Prélèvements industriels R2D2 Durance : Nouvelles industries à haute valeur technologique investissent le 
littoral au détriment des anciennes industries (pétrochimie et chimie notamment).  

Adaptations de 
l’agriculture et 
prélèvements en eau 

La vocation exportatrice de l’agriculture française est remise en cause. La 
production agricole se tourne petit à petit vers des bassins d’approvisionnement 
locaux.  
Selon les régions, soutien du modèle intensif ou d’une agriculture de proximité 
avec des productions de qualité.  
En agriculture, les complémentarités amont-aval sont abandonnées.  

Impacts 
environnementaux 

La situation est hétérogène selon les territoires.  

Tourisme R2D2 Durance : tourisme très présent sur le territoire 
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4. Evaluation et choix de scénarios souhaitables/réalistes 

4.1. Evaluation des scénarios 

Les scénarios peuvent faire l’objet d’une hiérarchisation afin de sélectionner le ou les scénarios les 

plus souhaitables ou réalistes.  

Parmi les études « Filières agricoles », certaines comportent une évaluation des scénarios technico-

économiques des scénarios (notamment l’étude prospective « Lait AOP Comté ») et d’autres non 

(Agrimonde, Prospective zones intermédiaires). Cette évaluation sert à informer le lecteur des impacts 

des différents scénarios, mais elle n’est pas normative : elle n’a pas pour but de sélectionner les 

scénarios les plus souhaitables.  

Les études « Agriculture et changement climatique » ne présentent généralement pas de scénarios de 

prospective, donc pas d’évaluation de scénario ni de hiérarchisation.  

Agrimonde est la seule étude faisant exception à la règle, puisqu’elle comporte une évaluation de la 

disponibilité alimentaire (en kilocalories) en faisant un bilan entre les ressources et les besoins en 

biomasse alimentaire à l’échelle de différents territoires dans le monde.   

Enfin, les études « Eau et changement climatique » présentent presque toujours à minima une 

évaluation. Celle-ci peut porter :  

- Sur l’aspect environnemental des scénarios : respect des débits d’étiage, qualité de l’eau, 

impacts sur les zones humides, la continuité écologique, la biodiversité. On retrouve 

l’évaluation environnementale dans toutes les études sauf le Projet AP3C qui ne présente pas 

de scénarios. 

Sur le volet quantitatif, ces données sont des résultats en sortie des modèles hydrologiques 

utilisés.  

- Sur les aspects socio-économiques des scénarios : risques liés aux crues, investissements 

nécessaires pour engager une transition dans telle ou telle direction, ou encore les impacts 

économiques au sein des différents secteurs pour faire face au manque d’eau ou bien les 

mesures d’adaptation et de transition mises en œuvre. Les études avec une évaluation socio-

économique (Adour 2050, Charente 2050, Explore 2070) présentent également évaluation 

environnementale de leurs scénarios. 

Cette évaluation de scénarios permet d’avoir une base chiffrée pour discuter des adaptations, et 

permet parfois de sélectionner les scénarios les plus souhaitables.  

4.2. Choix de scénarios 

4.2.1. Scénarios souhaitables/réalistes 

Parmi l’ensemble des études proposées, seule l’étude Adour 2050 réalise un choix de scénarios 

considérés comme souhaitables. Deux scénarios sont retenus. Le premier peut se rattacher à la 

catégorie des scénarios de sobriété des usages de l’eau (appelé « Prise en compte proactive des 

enjeux sociétaux et environnementaux par la puissance publique » dans Adour 2050), tandis que le 

second est à cheval entre la catégorie du scénario « local » et du scénario des « technologies 

environnementales » (ce scénario est appelé « L’environnement au cœur du développement 

économique » dans l’étude). 

En particulier, cette étude évalue les scénarios au regard de 4 critères d’impacts sur la ressource en 

eau et les milieux aquatiques :  

- Aspect quantitatif à travers le risque de non-respect du DOE actuel ;  

- Aspect qualitatif à travers la qualité biochimique des cours d’eau ;  

- L’état écologique des milieux aquatiques ;  

- Le risque d’inondations lié aux crues décennales.  
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De plus, les scénarios sont évalués au regard de 6 critères d’impacts socio-économiques :  

- Contributions financières à la charge des collectivités locales ;  

- Impact potentiel sur l’emploi du territoire ;  

- Dynamisme socio-économique du territoire (capacité à créer de la valeur) ;  

- Charge financière pour les ménages ;  

- Risque potentiel de conflits d’usages ;  

- Risques potentiels pour la santé. 

Des notes sont affectées à ces impacts. Elles sont sommées, d’une part sur les différents indicateurs 

environnementaux et sur les indicateurs économiques. 

Les deux scénarios choisis sont ceux qui obtiennent les meilleures notes pour ces deux aspects.  

L’étude Garonne 2050 sélectionne quant à elle trois scénarios réalistes (mais pas forcément 

souhaitables) de compensation de la baisse des débits d’étiage. Ces scénarios ont été retravaillés et 

validés par des experts du secteur de l’eau à partir des scénarios élaborés lors des ateliers de 

prospective. Les critères de sélection de ces scénarios réalistes ne sont cependant pas détaillés dans 

le rapport. Ces scénarios font l’objet d’une quantification une fois sélectionnés (à travers un modèle 

de gestion « besoins-ressources ») et d’une évaluation des conséquences environnementales et socio-

économique des scénarios.  

4.2.2. Scénarios « à éviter à tout prix » 

Les études « Eau et changement climatique » présentent parfois des « scénarios du pire » (aussi appelés 
scénarios « fataliste » ou « scénario de crise »).  
 
Ces scénarios sont soit élaborés volontairement par les participants qui reçoivent cette consigne lors des ateliers 
participatifs (ex : Adour 2050). Les participants ont alors pour consigne de construire au moins un scénario de 
cette nature lors des ateliers participatifs afin de pouvoir ensuite réfléchir à des mesures à mettre en place pour 
éviter que ce scénario ne se concrétise.  
 
Ces scénarios peuvent sinon être identifiés après les ateliers participatifs à partir d’une évaluation 
environnementale qui permet de faire apparaitre le scénario le plus dommageable du point de vue de la gestion 
quantitative de l’eau (ex : Charente 2050).  

5. Etude des recommandations 

5.1. Nature des recommandations  

Toutes les études prospectives mentionnées ci-dessus intègrent des recommandations, sauf le Livre 

Vert du projet Climator.   

La nature des recommandations est très variable selon le type d’étude considéré. Il peut s’agir de :  

- Réflexions générales sur les enjeux liés à l’adaptation au changement climatique ou des 

recommandations opérationnelles de politiques publiques (généralement dans les études de 

type 1 « Filières agricoles ») ;  

- Propositions de mesures d’adaptation à l’échelle des exploitations et des filières 

(généralement dans les études de type 2 « Agriculture et changement climatique ») ; 

- Recommandations de politiques publiques pour le secteur agricole et les autres secteurs 

économiques (généralement dans les études de type 3 « Eau et changement climatique ») ; 

- Recommandations non explicites mais inclues dans les hypothèses des scénarios : il s’agit 

alors des conditions de réalisation des scénarios (rencontré dans quelques études de type 3 

« Eau et changement climatique » comme les études « R2D2 Durance » et « Explore 2070 »).  
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Le périmètre des recommandations est également variable suivant les études : 

- Recommandations générales c’est-à-dire non spécifiques à un scénario : elles sont également 

appelées « recommandations sans regrets », c’est-à-dire qu’elles sont valables quel que soit 

le futur possible ;  

- Recommandations « exhaustives » c’est-à-dire détaillées pour chaque scénario exploratoire ; 

- Recommandations déclinées à différentes échelles spatiales (études Climatlait, Climaviande 

et Clim’Fourrel) et/ou à différents horizons temporels (étude Charente 2050). 

Dans les études qui sélectionnent des scénarios les plus souhaitables ou des scénarios du pire (Adour 

2050 et Charente 2050), les recommandations sont détaillées pour tous les scénarios exploratoires et 

ne se limitent donc pas aux scénarios sélectionnés. L’étude Adour 2050, qui identifie deux scénarios 

plus souhaitables que les autres, propose notamment des recommandations spécifiques à l’atteinte 

de ces scénarios.  

 

5.2. Recommandations d’adaptations agricoles 

On retrouve généralement ces recommandations dans les études de type 2 « Agriculture et 

changement climatique » et 3 « Eau et changement climatique » :  

- Approche sobriété : rationalisation des usages agricoles, leviers agronomiques et 

zootechniques pour valoriser au mieux l’eau (conservation de l’eau dans les sols, 

extensification, aménagement des bâtiments d’élevage, etc.) ; 

- Approche stockage : développer les installations de stockage en automne hiver (pluviométrie 

élevée) ; 

- Approche technologie : agriculture de précision, sélection de nouvelles variétés plus 

résistantes à la sécheresse ; 

- Approche organisationnelle : à l’échelle des filières et des territoires (groupements de 

producteurs, mise en commun des moyens de production, valorisation des produits du terroir, 

recherche de nouveaux débouchés etc.). 

5.3. Recommandations concernant les autres usages de l’eau (alimentation en eau 
potable, énergie, industrie…) 

On retrouve généralement ces recommandations dans les études de type 3 « Eau et changement 

climatique ». 

- Approche sobriété : une gestion plus sobre et optimisée de la ressource en eau pour tous les 

usages, une diminution du gaspillage de la ressource ; 

- Approche stockage : développer les installations de stockage en automne hiver (pluviométrie 

élevée) (étude « Garonne 2050 » notamment) ; 

- Approche technologie : prélèvement et de production de l'eau, désalinisation, récupération des 

eaux de pluie, développements R&D. 

5.4. Autres recommandations 

On retrouve ces recommandations transversales dans les trois types d’études : 

- Evolution des systèmes de gouvernance globale : revoir l’attribution des compétences entre 

les acteurs publics et aller vers une gestion intégrée et concertée de la ressource en eau ; 

- Evolution des systèmes de gouvernance locale : dynamiser le territoire avec la création de 

nouvelles filières/activités à forte valeur ajoutée pour le territoire ; 

- Développer des actions de sensibilisation et de communication ; 

- Evolution du système alimentaire : diminuer le gaspillage alimentaire et la 

surconsommation (étude Agrimonde) ; 
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- Approche sécurité alimentaire : sécuriser les échanges agricoles pour assurer 

l’approvisionnement même en période de crise (étude Agrimonde).  
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6. Conclusion 

Cette revue de bibliographie a permis d’identifier trois grands types d’études, correspondant à des 

approches et des méthodologies différentes :  

- Des études centrées sur les filières agricoles, qui formulent des futurs possibles pour les 

filières concernées et étudient les impacts technico-économiques de ces changements. Ces 

prospectives exploratoires construisent des scénarios grâce aux interventions d’un groupe 

prospectif, et n’ont pas recours à des modèles quantitatifs ; 

- Des études centrées sur les impacts du changement climatique sur les exploitations agricoles, 

qui ne proposent pas de scénarios en tant que tel mais font des propositions d’adaptation 

agricoles. Elles n’ont pas recours à l’intervention de groupes prospectifs ;  

- Des études centrées sur l’eau et le changement climatique, qui traitent de la gestion de l’eau 

dans un cadre plus général que celui de la filière agricole. Ces études s’appuient sur des 

groupes prospectifs, et les réunions de travail font alors office de lieu de rencontre et 

d’échange sur les futurs possibles de l’ensemble des parties prenantes du monde de l’eau. 

Des scénarios prospectifs sont proposés, et leurs impacts sur la ressource sont traduits grâce 

à l’utilisation de modèles quantitatifs.   

Ces dernières proposent plusieurs types de scénarios, qui peuvent être résumés ci-dessous :  

- Un scénario tendanciel, qui se caractérise par des arbitrages politiques économiques qui 

prévalent sur la gestion de l’environnement. Les prélèvements en eau augmentent 

globalement et la tension sur la ressource s’accroît ;  

- Des scénarios de crise, où les prélèvements en eau augmentent fortement dans un contexte 

de démission de la puissance publique et de libéralisation des échanges ;  

- Des scénarios de transition environnementale, selon des approches de sobriété ou de recours 

massif à des technologies vertes ;  

- Des scénarios de décentralisation de la gouvernance à une échelle locale, avec des impacts 

sur les prélèvements qui sont très variables selon les zones et régions.  

Aussi, les études clés sur le système « Eau – agriculture- changement climatique » sont identifiées et 

présentées. Elles constituent autant de ressources à exploiter pour des acteurs souhaitant mettre en 

place une démarche prospective à l’échelle de leur territoire, à savoir :   

- Les études présentant des modèles quantitatifs sur la ressource en eau et les prélèvements 

à réexploiter ;  

- Les études présentant des évolutions possibles de contexte international et national ;  

- Les études présentant des éléments régionalisés qui témoignent du lien entre les évolutions 

internationales et nationales et leurs conséquences à une échelle plus locale.   
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7. Annexes 

Ce tableau reprécise les différents scénarios analysés (et leurs études) et leur classification selon les éléments présentés plus haut.  

Tableau 9 - Tableau présentant les études considérées et leurs scénarios pour l'étude des différents scénarios.  

 Scénario Tendanciel Scénario 
Démission de la 

puissance 
publique 

Scénario 
développement 

économique coûte 
que coûte 

Scénario 
intermédiaire 

Scénario Sobriété Scénario 
Technologies 

vertes 

Scénario Local 

AFClim X 
« Métropolisation et 

consumérisme » 

 X 
« Libéralisation et 

priorité à la 
production » 

 X 
« Transition 

énergétique et 
environnementale » 

 X 
« Mosaïque de 
territoires et 
d’acteurs » 

Explore 
2070 

X 
« Scénario tendanciel : 
changement climatique 
mais sans adaptation » 

 X 
« Augmentation 
des usages de 

l’eau » 

X 
« Scénario 

intermédiaire » 

X 
« Sobriété des usages 

de l’eau » 

  

R2D2 
Durance 

X 
« Tendanciel » 

X 
« Crise » 

X 
« Spécialisation » 

 X 
« Ecologie » 

X 
« Investissement » 

 

Aqua 
2030 

X 
« Scénario 

tendanciel » : 
arbitrages éco qui 

prévalent sur 
environnement 

X 
« A veau l’eau : 

la crise » 

  X 
« Le choix des 

technologies douces » 

X 
« Techno-garden, 
anthropisation » 

X 
« Des régions 
solidaires et 

solitaires ? Le 
local » 

Adour 
2050 

X 
Scénario « tendanciel » 

X 
« Démission de 

la puissance 
publique et 
déclin des 
activités » 

X 
« Développement 
économique coûte 

que coûte », 
développement du 

stockage 

X 
« Des (tous) 
petits pas » 

X 
« Prise en compte pro-

active des enjeux 
sociétaux et 

environnementaux par 
la puissance publique » 

X 
« L’environnement 

au cœur du 
développement 
économique des 

territoires » 

X 
« Mutation agricole 

et reconversion vers 
de l’écotourisme » 

 

Garonne 
2050 

X 
« Tendanciel : abandon 
partiel des politiques 

environnementales au 
profit d’une politique 

économique » 

X 
« Stockage : 

augmenter les 
ressources 

disponibles » 
 

X 
« Libéralisation et 

priorité à la 
production » 

 X 
« Sobriété : baisse 

drastique des usages » 

 X 
« Croissance verte 

décentralisée » 
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Des ressources sur les principales études sont présentées ci-dessous :  

 AFClim 

 Climaviande 

 Climalait 

 Agriadapt 

 Adour 2050 

 R2D2 Durance 2050 

 L’agriculture dans les zones intermédiaires 

 Filière Comté AOP 

 EXPLORE 2070  
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